
Le mot de la semaine ! 
3 ème dimanche du Carême.  
 
La rencontre de Jésus avec la samaritaine.  
Deux petits points pour cette semaine !  
 
Jésus rencontre la Samaritaine… En quoi cela me concerne‐t‐il ?  
 
La samaritaine, esclave des hommes qui attendent d’elle qu’elle aille puiser l’eau en pleine chaleur… La samaritaine, 
dont la vie personnelle est si chahutée. Elle a déjà cinq maris… Tous, nous la jugerions bien volontiers…  
Les plus durs entre nous attendraient un gros jugement de la part de Jésus, les plus laxistes passeraient l’éponge en 
oubliant tout…  
Jésus  la  rencontre,  il  l’attend et  lui  fait une demande.  Il ne  commence pas par un discours, ni par une  leçon de 
morale,  ni  par  une  condamnation,  alors  qu’Il  sait  très  bien  ce  qu’elle  vit.  Jésus,  parce  qu’il  aime  cette  femme, 
s’adapte à elle. Quand on aime quelqu’un, pour mieux se donner, nous nous adaptons. L’adaptation à  l’autre est 
signe d’amour. D’ailleurs, pour s’adapter à une personne, il faut la connaître, savoir ce qu’elle veut, ce qui lui ferait 
plaisir,  ce qui  l’aiderait… Avec  finesse et délicatesse,  Jésus  lui  fait une demande. Par  cette demande,  il  se  fait  le 
mendiant  de  cette  femme.  Jésus,  en  mendiant  de  l’eau,  demande  encore  plus…  Il  demande  l’amour,  et 
l’engagement dans la vérité. Il mendie cela de notre part, sans nous condamner. Il attend. Alors nous, qu’attendons‐
nous ?  
 
Oui,  cette  rencontre nous  concerne, me  concerne personnellement ! Alors  que  je  vois dans mon  entourage des 
personnes que je serais ravi de juger, de critiquer, que fais‐je pour m’adapter à elles, pour chercher à les connaître ? 
Souvent, nous cherchons l’effort de carême idéal ! Regardons du coté de nos liens personnels, et commençons par 
prier pour ceux que nous aurions envie de juger et de condamner parce qu’ils sont différents, ou pour telle ou telle 
difficulté.  
Grâce à cette rencontre avec  le Christ, cette femme s’est regardée dans  la  lumière de Dieu  le Père. Elle a compris 
que quelqu’un  la regardait au‐delà de ses ornières, de ses habitudes et de son état personnel, desquels elle était 
prisonnière. Vous aussi, vous pouvez comprendre combien Dieu vous aime, et surtout, soyez exigent, comprenez 
combien vous serez profondément heureux en apportant autour de vous ce regard d’amour, dans la paix et la joie.  
 
 
Adorer en Esprit et en Vérité, je peux le faire ?  
 
Jésus demande des adorateurs en esprit et en vérité ! Ce qui n’est pas réservé aux seuls religieux, prêtres, religieuses 
ou  personnes  particulièrement  pieuse ! Non,  tout  le monde  est  appelé  à  être  adorateur  en  esprit  et  en  vérité, 
chacun de vous ! Celui qui adore, c’est celui qui « prie‐vers » Dieu, vers  le Père, en  Jésus. Cela peut paraître  très 
compliqué, mais c’est en réalité tout simple, après tout ! Intérieurement, en allant au lycée, à l’université, au travail, 
qu’est‐ce qui vous empêche de dire au Seigneur que vous l’aimez, que vous voulez vivre votre journée avec exigence 
de vérité et de profondeur d’amour ? Qu’est‐ce qui vous empêche de rester en silence quelques minutes et de ne 
pas tout de suite écouter votre ipod, pour prier ?! Dès que vous pouvez, n’hésitez pas à aller dans une église, auprès 
du  tabernacle !  Et  auprès de  Jésus,  confiez  votre  journée,  ce qui  a  été difficile,  ce qui  vous  réjouit. Commencez 
toujours votre prière par : « Marie, viens m’aider à prier », « Jésus, je t’offre ces quelques minutes, fais‐en ce que tu 
veux » ! Vous verrez, tout se simplifie !  
 
Sainte semaine à tous !  
Courage ! 
 
Je prie pour vous et vous bénis de tout cœur,  
 
Frère Jean Bosco +  
 


